
Le  Défap  au  Cameroun  :
renforcer,  structurer  et
projeter l’avenir
Du 17 au 26 novembre 2025, Jean-Pierre Anzala, responsable de
l’échange théologique, a conduit une mission au Cameroun pour
le  Défap,  dans  le  cadre  des  partenariats  de  longue  date
entretenus avec des institutions ecclésiales et académiques
d’Afrique  centrale.  Cette  mission  avait  pour  objectifs  de
consolider les cadres de coopération existants, d’établir un
bilan des actions menées conjointement ces dernières années et
d’ouvrir des perspectives nouvelles au service de la formation
théologique et du développement.

Consolider  le  partenariat
académique avec l’UPAC
Une étape majeure de la mission a été la rencontre avec les
autorités  de  l’Université  Protestante  d’Afrique  Centrale
(UPAC) à Yaoundé. Fondée par douze Églises, l’UPAC poursuit
une vocation affirmée de service à l’humanité à travers ses
facultés,  tout  en  cherchant  à  renforcer  son  autonomie
institutionnelle  et  la  reconnaissance  officielle  de  ses
formations.

Les  échanges  ont  permis  de  dresser  un  bilan  lucide  du
partenariat avec le Défap : un soutien apprécié à la recherche
par l’attribution de bourses doctorales et postdoctorales, une
collaboration bibliothécaire active avec la CLCF, mais aussi
la volonté de renforcer les échanges académiques.
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Dialoguer avec les Églises et leurs
instances représentatives
La  mission  a  également  été  l’occasion  de  rencontres
importantes avec plusieurs Églises et instances protestantes
du Cameroun et de la région.

Au Conseil des Églises Protestantes du Cameroun (CEPCA), qui
rassemble plus de douze millions de fidèles, les échanges ont
souligné l’importance du dialogue entre Églises et partenaires
internationaux.  Ensemble,  les  participants  ont  évoqué  des
pistes pour renforcer la formation théologique, encourager les
échanges  avec  d’autres  Églises,  notamment  en  France,  et
soutenir des actions concrètes dans le domaine de la santé.

Les  rencontres  avec  l’Église  Évangélique  Luthérienne  du
Cameroun (EELC) ont permis de raviver des liens anciens et de
réfléchir  à  de  nouvelles  formes  de  coopération.  Les
discussions ont porté sur la formation des pasteurs et des
responsables  de  jeunesse,  l’accès  à  des  ressources
théologiques  adaptées,  ainsi  que  sur  les  défis  du  vivre-
ensemble dans un contexte religieux parfois tendu.

Enfin, les échanges avec l’Église Évangélique Luthérienne de
République  centrafricaine  (EELRCA)  ont  mis  en  lumière  les
besoins et les espérances d’une Église engagée sur le terrain,
notamment dans la formation, l’annonce de l’Évangile et les
actions  de  développement  et  de  solidarité.  Le  souhait  de
renforcer les liens et les échanges réguliers avec le Défap y
a été fortement exprimé.

Le volontariat international : un
engagement humain et structurant
La mission au Cameroun a accordé une attention particulière au
suivi  des  Volontaires  de  Solidarité  Internationale  (VSI),



dimension  essentielle  de  l’action  du  Défap.  En  tant  que
responsable pays, il a conduit des entretiens approfondis avec
les deux volontaires actuellement en poste, afin d’évaluer
leurs conditions de mission.

À Bafoussam, Malicka Sanon, VSI auprès du CIPCRE-Cameroun, a
partagé une expérience marquée par la richesse du relationnel,
un fort engagement spirituel et une implication collective
remarquable de l’équipe locale. Cette expérience, vécue comme
profondément transformatrice, invite par ailleurs à améliorer
les  outils  de  transmission  entre  volontaires,  afin  de
sécuriser  la  continuité  des  missions.

À l’UPAC, le suivi du Docteur Célin Nzambé, VSI en charge de
la gestion administrative des enseignements, a confirmé la
pertinence  de  son  positionnement  au  cœur  d’un  projet
académique structurant. Sa mission contribue directement au
renforcement institutionnel de l’établissement.

Au  terme  de  cette  mission,  un  constat  s’impose  :  les
partenaires camerounais et régionaux manifestent une volonté
forte de renouveler, formaliser et approfondir leurs relations
avec le Défap. La mission a permis de poser les bases d’un
travail structurant autour de nouveaux protocoles d’accord, de
projets concrets et de réflexions théologiques partagées.


